
Fortes pluies 
Eclaboussures

Automne                            Hiver                    Printemps
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Plusieurs cycles

Infection primaire (1)
Source principale = Résidus 

Infection secondaire (2)
Températures : 5-35 C

Optimum : 18-22 C 

Humidité (pluie, rosée)

Pycnidiospores contenues dans les 
pycnides (émises sous forme 

de cirrhes)

Résidus
Repousses

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

Modèle Septolis : prévision du risque Septoriose 
 
La septoriose est une maladie foliaire du blé qui peut être provoquée principalement par deux champignons Septoria 

tritici et Stagonopora nodorum. Ce dernier était plutôt cantonné aux zones du sud de la France et a pratiquement 

disparu. Septoria tritici est désormais majoritaire dans l’hexagone. Ce champignon provoque souvent de fortes 

diminutions du rendement. Sa nuisibilité moyenne interannuelle est de 20q/ha sur le Nord-Pas de Calais (jusqu’à 

50q/ha en situations les plus exposées et sur variétés sensibles). 

Description et développement de la maladie 

Cycle de développement de la septoriose (S. tritici) 
 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

Dès l’automne, le champignon, présent sur les 

résidus et les repousses, va contaminer les 

jeunes pieds de blé (1) et débuter son 

développement (contamination primaire de la 

plante). Durant l’hiver, les températures trop 

basses ralentissent fortement l’évolution de la 

maladie qui redémarre au printemps. 

Une fois à la surface des feuilles, les spores 

germent (A) et émettent un tube germinatif qui 

pénètre dans la feuille. Le champignon se 

développe à l’intérieur des tissus (B) puis les 

symptômes apparaissent en même temps que 

les pycnides qui vont assurer la propagation 

de la maladie. À la faveur de l’humidité 

ambiante ou des pluies, les pycnides* se 

gorgent d’eau, gonflent et les spores sont 

expulsées sous forme d’une gelée sporifère 

appelée « cirrhe » (C). Les spores sont 

disséminées vers les feuilles supérieures via 

les éclaboussures de pluie (infections 

secondaires (2)). Il va de nouveau y avoir 

germination et production d’autres pycnides.  

 

* Pycnide : structure reproductrice de 

champignon qui produit des spores 

(pycnidiospores). 

 

Sporulation (C)
Chaleur (18-22 C)

Humidité > 95%
Diminue si périodes sans pluie 

de 2j consécutifs
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rsGermination (A)
Entre 5 C et 35 C

Eau libre 
+ Humidité > 85% 

durant 12h à 24h

Fortes pluies 
Eclaboussures

Incubation (B)
10-14j à 15-25 C

3 semaines à 11 C

5 semaines si < 10 C

Pycnides avec cirrhes = 
gelée sporifère 

(pycnidiospores)



 

 

 

 
   

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

Pycnides noires 

Cirrhes 

blancs 

Rectangles blancs 

avec liseré brun foncé 

Nécroses brunes 

rectangulaires à ovales 

La hauteur atteinte par les spores dépend de la violence des 

précipitations, qui peuvent entraîner la contamination de deux étages 

successifs. Si les feuilles du haut sont atteintes, celles du bas le sont donc 

aussi.  

 

Symptômes : 

Dans la parcelle, les symptômes sont 

répartis de façon homogène, avec 

parfois des foyers apparents. 

 

Deux types de symptômes existent :  

- Des taches blanches 

allongées 

- Des taches brunes, de forme 

ovales ou rectangulaires, 

éparses, souvent bordées d’un 

halo jaune. 

Les taches se rejoignent pour former 

de grandes plages irrégulières. Elles 

sont visibles sur les deux faces du 

limbe. 

Le champignon fructifie sous forme de 

pycnides, points noirs dans les 

taches nécrosées. Bien visibles pour S. 

tritici, elles sont plus difficiles à 

observer dans le cas de S. nodorum.  

 

 

Symptômes 

Dans la parcelle, les symptômes sont répartis de façon homogène, 

avec parfois des foyers apparents. 

 

Deux types de symptômes existent :  

- Des taches blanches allongées 

- Des taches brunes, de forme ovales ou rectangulaires, 

éparses, souvent bordées d’un halo jaune. 

Les taches se rejoignent pour former de grandes plages irrégulières. 

Elles sont visibles sur les deux faces du limbe. 

Le champignon fructifie sous forme de pycnides, points noirs dans 

les taches nécrosées. 

 

 

 Facteurs influençant le développement de la 

septoriose 

 
Facteurs favorables 

 

 
Facteurs défavorables 

 

Facteurs climatiques : 

 Automne/hiver doux et humide 

  Printemps doux et humide  

  Les pluies propagent la 

maladie d’étages foliaires en 

étages foliaires. 

 

Facteurs parcellaires : 

 Variétés sensibles 

 Semis précoce 

 Densités de semis élevées  

 Fumure azotée excessive 

 Résidus et repousses 

 

 

Variété tolérante : premier 

moyen de lutte agronomique. Le 

choix d’une variété tolérante à la 

septoriose permet d’abaisser la 

pression parasitaire et donc la 

nuisibilité. 

 

Semis tardifs : les blés semés 

tardivement sont en général 

moins touchés car ils échappent 

aux premières contaminations 

par voie ascosporée. 

 

Les très faibles densités 

peuvent limiter la pression de 

maladie, mais aussi affecter le 

rendement. 

 

Traitement en végétation : 

fongicides efficaces. 

 

 

 



 

 

 

 

 

 

 

 

  

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

  

 

Description du modèle Septolis 

 

Septo-LIS®, développé par Arvalis – Institut du Végétal,  est un modèle agro-climatique qui apporte un conseil de 

positionnement du premier traitement. Le graphe expert Septo-LIS® est diffusé dans le BSV en fonction de la 

période et des risques. 

 

Fonctionnement du modèle : 

Le modèle  tient compte de : 

- la sensibilité variétale, 

- la date de semis,  

- l'évolution physiologique de la culture, 

- des prévisions météorologiques (pluies et températures journalières). 

 

Il  anticipe l'évolution de la septoriose en se basant sur une 

simulation journalière de la sortie des différentes feuilles, des 

contaminations sur chaque étage foliaire et de l’incubation de chaque 

contamination. 

 

 

 

        Déclenchement des interventions : 

 

Dans la lutte contre la septoriose, il est important de bien protéger les trois 

dernières feuilles définitives. L’objectif est donc de savoir comment bien 

positionner les traitements. 

 

Le premier passage se fait entre les stades 2 nœuds et dernière feuille 

étalée. Le modèle Septo-LIS® aide à positionner ce premier traitement. En 

effet, il permet de connaître l’état des contaminations avant même de voir 

les symptômes.  

 

Le traitement est déclenché par la quantité de contaminations reçues, 

et non sur les symptômes, ce qui permet d’anticiper l’épidémie. 

 

Les seuils d’intervention sont différents selon le stade de la plante : stade des  feuilles basses (F3 et F4) ou stade 

des feuilles hautes (F2 ou F1). Au début, ce sont les feuilles du bas qui sont protégées puis, dès que la dernière 

feuille apparaît, le seuil est calculé sur la F2. Les seuils sur les feuilles basses sont différents selon la sensibilité 

variétale.  

 

Les classes de sensibilités actuelles sont :  

 

- Note résistance < 5 : Très sensible 

- 5 ≤ Note résistance < 6,5 : Sensible 

- 6,5 ≤ Note résistance ≤ 9 : Résistante 

 

Eléments à renseigner 

Modèle 

Septo-LIS® 

Variété 

Date de semis 

Station météo 
(localisation sur le 

territoire) 

Graphe Septo-LIS® 

Prévision de sortie des 

symptômes 

Aide au positionnement 

du premier traitement 



 

 

 

 

Interprétation du graphe expert Septolis 

 

 

Sortie des 

symptômes %  

(courbe noire, 

lecture échelle de 

droite) 

 

 

Contaminations 

totales  % = cumul 

des contaminations 

journalières 

(courbe rouge, 

lecture échelle de 

droite) = taches en 

cours d’incubation. 

 

 

Températures 

(max, moy, mini) 

 

Variété 

 

 
Date de semis 

 

 

Feuilles définitives 

Barre en pointillés = 

émission de la 

feuille : modèle 

physiologique  

 

 

Pluviométrie 

(bâtonnets bleus) 

 

 Histogramme des 

contaminations 

journalières 

(Bâtonnets rouges, 

lecture échelle de 

gauche)  

Plus les bâtonnets 

sont longs, plus les 

contaminations sont 

fortes. 

 

Risque septoriose : La barre visualise la contamination 

totale sur les feuilles d’intérêt. Plus la barre est sombre, 

plus le risque d’épidémie lié aux contaminations globales 

de l’ensemble de la plante est élevé. 

 

Station météo 

 

 


